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ABONNEMENTS 

LE DOCTEUR GŒBBELS 
montre que la victoire est promise 

aux efforts de l'Allemagne 
u En présence des raids terroristes anglo - américains 
la nation allemande n'a, dit-il, qu'une pensée : 

œil pour œil, dent pour dent " 
Dana le discour» qu'il a prononce que le» bombardement» aérien» con- , tre la Grande-Bretagne et eoullgn» 

samedi au palan de» Sport» de Ber- tre les femme» allemande», le» vieil- qu'au cour» de cette f uerra et Jus-
lln, la docteur Ooebbels. «pré» avoir lard» et ;r» enfant», c o m m u e n t un qu'au mot» de mal 19*3. le tonnage 
proclamé qu'il n'y a pa» en Allema- moyen tre» humain et très chrétien i ennemi coulé par la marine et l'avta-
gne de faction» qui soient disposées pour écraser le peuple allemand : le i tlon allemande s élevait à plu» de 
à collaborer avec l'ennemi, a pour- • Jour viendra où nous y trouverons la 26.S millions de tonne», 
suivi en ces termes : Justification de notre réplique à ces « C e que cela »ignlf le, seul peut a» 

« Dana tout ce que nous faisons, lâcheté». le représenter celui qui a eouvenanoe 
noua avona en vue de poursuivre de > Le peuple anglais n i aucune rai. I que la guerre »ou»-marlne allemande 
toute façon la guerre Jusqu'à l'effon- son de faire retentir des accent» de a coûté au cour» de la première 
drainent de no» ennemis. triomphe. guerre mondiale a l'Angleterre 13 

» A aucun pela, nous ne laisserons . > Il devra acquitter dans le sang millions de tonnea et qu'à la suite 
ae développer une situation qui ne la dette contractée par ses dirigeante de ces pertes, la Grande-Bretagne 
noua permettrait pas de conserver responsables, manœuvres par se» In»-! s'est trouvée en 1017-191» au bord 
nos forces pendant le quart d heure tlgateura et commettants Juifs. de l'abîme 
décisif. » 

POUR HUMANISER U GUERRE AÉRIENNE 

Contra les raidi terroristes 
anglo-américain». 

ma Mal moyen efficace : 
les représailles 

Les Etats-Unis sont prêts à reconnaître 
le souvernement révolutionnaire d'Argentine 

eineerement 

en raison dea manoeuvres de osplta. 
Le général Rasvson, chef du mou- : lûtes ueuratrea. 

> D'iel là, nous devons tenter de » Naturellement, les Anglais n'ont i 
supporter du mieux que nous pour- admis ces faits qu'après la guerre. 
rons les suite» parfois tré» pénible» i » p » r contre pendant lea hostilités. 
de» raids terroristes anglo-américains, ils < crânaient > volontiers et les 

Le» raids de l'aviation allemande Américains font de même aujour-
I contre l'Angleterre sont entrepris dés d'11"1 * n •* vsntant du nombre con . 

_ _ . . maintensnt d .ns une mesure crois- stdérabla de leura nouveaux batl-1 
fiera o u ? d e ? , t subir la r^Du'ston M n t * ^* P*rt*» , u b l " P " »» R A T m ' n U ** ' " *ttrcUnt l i n " " " » 1 * » Buenoa-Alrea. 6 Juin. — Voloi la par une profond» Inquiétude. L e s - . m e n * 
p a T sùîts de» raid» t e r r o n s * . « ont stteint une proportion qui ira en P™po» d» leurs pertes telles qu» n o u s ; ] * » dea membre» du nouveau e a b l - s o r du paya « t devenu lmnoaatble| l - » s t 
l'aviation ennemie, s amplifiant. les publions. ^ net argentan 

« Nos adversaires déclsrs-t-ll s'en * Chaque savant et chaque lnven 
prennent à nos popu'stlons avec un t e u r °-ul m ' n « a , n l n o » laboratoires bâtiments ne pourront Jamais eom- vernent militaire, est nommé pré»l-| t Le communiam» mensos d> 
brutal cynisme dsns leur vie et dsns *» l u t t * < » n » e la technique de guerre Penser U tonnage perdu. » d , n t d'Etat. La vice-présidence est prendre pied. La Justice s perdu son 
leurs biens, pour tenter de briser leur adverse, chaque ouvrier et chaque i L' iarat ioa de l'Eorope | conflé» au vioe-smirsl Baba 8ueyro, 
morsl T 1 Ingénieur qui construit notre nou-1 t Wehrmaclir ancien commandant en chef de 1» 

» Ils le reconnaissent d'all'iurs v e » u t v P * de bombardier, chaque: * ™ * B r m « C B I ! flotte de haut bord. Le général Do- Faisant allusion aux . 
ouvertement. \ ^ Jeune pilote qui. du matin au soir, i at tead de pied fera i t I mingo Martlnez devient ministre de» élections présidentielle». U souligne pernicieuses qui ont été mises 

» Le fait 'qu'i ls ' aient détruit de s'entraîne à porter un Jour noa repré-i parlant des opérations à l'Est, le j affaire» étrangères et le contre-ami- que « le gouvernement envisage circulation, le commandant en e*^*\tmmmmatl0ttmt*tmwmtrmmÊ^m 
nombreux tréaora culturels allemands saille» che» nos criminel» adversal- ' ministre déclara que le front y eau rai Segundo Stornt ae voit confier n'aurait pu aplanir les grave» diffl- des forces armées tient à faire savoir i f n T u e d h u m m n i a w r „ ,„„„ C M t 
aéra pour eux une honte Ineffaçable. r " - t o u " pensent à cette partie de f»rme. .e portefeuille de l'Intérieur. cultes existantes, lea personnage» que 1 ordre le plus parfait régne et 

» Da mènent la guerre contre rat t l - n o t r * P* u P l e t , n t éprouvée par la , un flot Ininterrompu de nouvel , i Lea «utree nouveaux ministres, pressentis étant le» même» que ceux c o n ^ l m ^. e r * d* i'**Z>," , u r t o u t '* t e r " 
tude morale de notre peuple et e» guerre aérienne dsns nos réglons de |ea armes et de nouvelles troupes i sont: général Domingo Pistarlnl. tra-<qul eont reaponaabi' 
préoccupent fort peu de trouver u n , "" 

La répreasioB 
de l'afitahon communiste 

Madrid. S Juin. — La rsdlo de 
itorlte aupéneure e t l'armée est Buenos-Aires a diffusé dimanche ma. hostilités au début du conflit et son 

ancien commandant en chef de la | tombée en discrédit. » Un le communiqué officiel suivant : im i t iat lTe tendant à préserver la Po-
proctialnea « En réponse à eertalnea nouvelles iof(M a e l'invasion bolchevisw. 

De même, on a oublié toutes le» 

L'Espagne demande 
aux belligérants de déterminer 
des zones d'objectifs militaires 

Madrid 6 Juin — La note officieuse même précision qu'exigent te» partie 
publiée par 1» ministère de 1 inte- b- lljrfrsnts de leura aviateur» peur 
rieur et qui reflète le point de vue des opérations en mer f > 
adopté par l'Espagne à regard des Pour humaniser la guerre, la n e t s 
bombardements de la population cl- propose que lea puissance» oeil la* 
vile, déclare notamment : I rentes déterminent elles-mêsnee ses 

< L'Espagne, qui ne prend p u part .régions qui constituent dea objectifs 
à la guerre considère ce problème enjmilitatrea réels: las réglons où M a l 
toute impartialité. En 1931 et 1932. trouvent pas d'objectifs mllitalrea o u 
l'Espagne a soumis à la conférence i seul u n i des objectifs militaires 
du désarmement un projet proacrl-jInsignifiants devraient être epar-
vant le bombardement d» localité»! gnèea, de part et d'autre, et dèela 
civile» Irêss « aonaa ne pouvant être lise» 

> En 1933. l'Angleterre a aalsl «bardée» ». 
conférence du déaarm ment du pro-j Pour garantir l'exécution de osa naaw 
Jet de Mac Donald et le point desurea. la note propose de créer u n e 
vu» espagnol fut adopté. Plus tard. Icommission neutre permanent» qui, 
d'autres grandes puissances, parmi en coopération arec dea rsaMéaas> 
lesquelles l'Allemagne. la France et t a n u dea puissances belligérante»), 
les Etats-Unis, se sont déclarée» dac-iexercerait un contrôle adéquat, 
cord au aujet de ce plan. | « En formulant oette proportion. 

» L'humanisation de la guerre s. déclare la note. 1 Espagne a'eat ebsur-
de tout tempe été le but de la civl- g*» de fournir aux puissance» belll-
liaatton. les cruauté» évitabie» ont gérantes uns nouvelle preuve de eoa 
été condamnéea dana le monde en-; [«put impartial et chrétien, visant à 
lier. Pendant toute la guerre actuelle lTiumanieation de la guerre, s 
l'Espagne a défendu oette thèse qu'il] . . , . -» - L. _ j 
eat néoeasalr» d'humanleer la l u t t e ! »•* LBTtwaBe bombarde 
A plusieurs reprise», elle a attiré j Eastboarae 

Il attention sur cette nécessité et al Berlin. « Jum — Dan» l'après-midi 
condamné le» mesure» prises contre ! a u g ] u l n „ , . « T l o n , d e combat eJUe-

I es victimes innocentes. C est donc une m a n d » du type rapide ont attaque 
(lnjuatlce nototr, de prétendre que l a localité de Eastbourne (côte me-
I Espagne proteste pour la première r : (iion»le de l'Angleterre I. 

ifoU contre lea raids aériens sur la opérant en piqué, les aviateurs 
[population civile. On semble svoir , : I m i u l l l ^ t b o m o . r t é et mitraillé 
oublié lea efforte faits par l'Espagne t , , . ^ h â u t , u r de 20 à 30 mètres. 

- vue d'éviter une extension des , „ objectif, militaire». 

Une uséne Importante altuée dana 
'.'Est de la ville a aussi été touchée 
par de» coups directs. 

l'Ouest et du Nord-Ouest, lorsqu'il» prend de nouveau le chemin de H i t . vaux publics; Joaé Maria Rose, flnan-| actuelle. 
de la aituationirltolra de la république. 

D'autre part, on annonce que la 
excuse décente à leur infâme et ssn 
glant terrorisme. 

s Les Allemands de notre généra 
t lon n'appartiennent cependant pas 

travaillent Jour et nuit Inlassable
ment pour hâter 1 heure du règle
ment dea comptes. 

Car un Jour sonnera i heure du 

On psrle maintenant d'une lnva-1 ce».; contre-amiral Benlto Sueyro.! De» officiers superleurs de 
slon d , l'Europe comme de la chose marine : Horaeto Oelderon, Justice : de la marine ont donc rèaol 
au monde la plus naturelle. général Pedro RamL-ea. défense n«- eumer la responsabilité et de con». 

> Les Juifs surtout veulent une tionale; général Diego Mason. agrrt- tltuer un gouvernement de f a i t > 
Invasion. culture. j Ultérieurement, une troisième pro 

> Mai» dans ce css. ce aeront les ^a prestation de serment des m m - claraauon fut lancée, spécialemeo' 
héroïque manlfeaté aujourd'hui par s o l d s u anglaia et américains qui Bres d u nouveau cabinet aura lieu à l'intention de 1 armée et de la ma. 

Nous savons qu'en présence des la population, dans les réglons éprou. , paieront de leur sang las frais d'une iu n <n_ rtne. On y rappelle que l'srmée envi. 
raids terrortatea anglo-américains. 111 véea par la guerre aérienne, nous i te l l» opérstlon. La Wehrmaeht les: ^ „ , „ „ ^ v . ofncie!iem*n* nu» le. s a « e d e sauver les institutions de 

publie 

à oette eorta de gêna qui Implorent. règlement des comptes. 
la pitié dun ennemi acharné à leur 
perte 

reconnaissance courage 

nexlata qu'un moyen efficace . les considérons comme le devoir sacré de attend de pied ferme. Dunkerque et 
Mi'iiasalllea i , nation tout entière de reconatrulre, Dieppe «ont des précédents 

> La nation allemande tout entière i après la guerre ses cttéa e t aes ms i -
»'» aujourd'hui qu'un» pensés en sons, plu» bellee'qu'auparavant. Des 
t t t e : oeil pour oui, dent pour dent, ruines surgira alors une vie nouvelle.» 

» Loin de noua l ldée d'exprimer : . 
ejualqu» Tant»rdla». ou quelque me- • L â I*«rTe soni-roarine 
u s ne vaine. Seulement, noua prenons Le ministre aborda ensuite la que». 
Bote de chaque voix anglaisa qui i non de l'efficacité de l'arme sous-
a'éléve aujourd'hui pour prétendre marine allemande dans la lutte con. 

On annonce officiellement que les 

™v.riî,s . , 1 - Rn .no . t ' t M ' » n , l u i qu'une refonte complète de» methe - _ -_ . - , w T~'—• _ - i - ( H _ . rm. «ne dans la défense de sa souveral- de, chasseurs et i n par ta D.Cjt. » • -
f l ^ ^ L - ' ^ . - f , ! ^ . J ! ! ! , - . 0 " dea gouvernementale, et de lor l en- , • ™ n î î : A . l ? * . ï ï i . 1 " " ? ^ , i d ! T . t ^ , " ; ,neté «ir le plan lnt«nat ional . d e . s n . d . U Sardaigne. 

Est-ce trop demander 

éio- i troupes qui. vendredi mst in , avalent 
quent» 

La domiaatioB de la jahrerie i ' ^ ^ ' u i t a i ' T a r t l Û e r s a ' a t ' d i ^ . C ^ ! ^ 0 ^ * " J ^ f T 
Le Dr Goebbela dépeignit alora le gardent toujours lea Immeubles gou 

rois de la Julverl» à l'étranger," qui rérnrmentaux 
vise à un» domlnetlon mondiale. • U n < d premières quesuons I 

. Il est flatteur pour nou . , dU-U. ' u d r # " j . „mTn^ gouverne 
que s o u , 1.J>re»lon de notr,, propa. " ^ 

des re .suons avec lea puissance» 

Etat mises en péril. On ajoute 

Le communiqué italiea 

ainsi, par exemple, qu'il y a environ! ROME. 6 JUIN. — La grand qaar-
un an. le Caudillo. à l'occasion de la.lier général des forces arméa commit. 

-site de 1 ambassadeur Taylor, a fstt nique : 

aies eut 
.•ans. qui • été 

foncièrement honnête et gériéreux. ! """"* ^»«e"i»*nt à pl.at.ura reert. 
ses par l'aviation ennemie. 

ralt se prêter comme un instrument ; De, raids exécuté, par IVnneaai s u 
au aervice d'autres pays. Lea minis- I.a «perzia et de» localltée éame sa 
térss dea «flaire» étrangères des gran- province de Gagllarl ont fait qui 
dea puissance» sont en possession de victimes et causé des dégâts U 
documents qui prouvent l'esprit d'in- Au cours de Is Journ 

l'armée P ° » f argentin, a reçu lord™ de J ^ ^ „ ^ u l "—— n T * * , * S S ? 
lu d - ^ , réprimer vigoureusement 1 s ges t ion p . y C h o i o g i e de notr . peuple fe. * J^"tel ler l« . 

^ m , U a , t # ; ? * C°, , JZ ^ f o n c i è r e m e n t honnête et généreux distribuaient dea tracU ont été . ., . , — "^ 
immédiatement arrêté, et. en vertu i i n f . 1 1 ° ! n l A . c I o l - r L ? u ' . 1 . ^ p . ' ^ ! . . ^ 0 . u r 

de la loi martiale, m u à la disposi
tion de la Justice. 

L'ex-préaideat Cistillo 
est en liberté 

Madrid. • Juin. « _ _ . _ J - - . d é p e n d a n c e dont a> prévaut lEspa- »nt été descendus, à savoir: trais par o n mande d e _ _ . . . , . JJL . . ^ . •". i ,^. . ^ _ - . iZT 

que» a et» 
tlllo est en liberté et qu'il est parti 

. pour aa résidence de Las Toscas. 
décide, et que 1 armée ne c h e r c h . i ' * ^ ' a u l a e u m l > . x -mlnUtr . de l i n . 
paa à .emparer du pouvoir, puisqueI ttrXeuz a é t é , r r é t é à L a P u t a , t 

de tout temps loyale. 

diuoudre apparemment le Komln 
j tern. 1 Instrument par lequel Us ae j "™- -• 
proposaient de détruire le monde, 

i > Mais lea Juifs de Lpndr.s et d 
Washington se réjouis 

La chancellerie dea Etats-Unie 
déolaré samedi soir qu'il fallait a u 

nt trop tôt t*ndre un communiqué officiel avan 
de pouvoir entamer lea négooaatLone 
en vue de la reconnaissance du c s -

| bmet Rawson. 

Les bots de soulèvement 

Dix millions 
. de tonnes de charbon 

perdues 
pour les Etats-Unis 

tr»n«féré dans la prison de Buenos-

Buenos-Airee. 8 Juin. — Le nou-
, veau gouvernement a précisé dana 

aroie proclamations lea intent ion, et 
1 les buts du mouvement révolutlon-

L'arretlation de Lenrii 

n i envisagée 
Amsterdam, 6 Juin. — Le a» 

Le premier message a été lancé au d'Information» britannique 
moment ou le» troupe», commandée» q U , i , mouvement gréviste 
par le général Rawson, marchaient m ine» a cauaé la perte de dix mil 
sur la capitale. lions de tonnes de charbon. De mé 

11» croient que de cette façon 
abattent en même temps les lumières 
tant détestée» du national-socia
lisme. 

> Déjà, dans tous les pays, on re
connaît de plus en plus l'oeuvre de» 
Juifs. Il ne leur sert à rien de mettre 
en branle lee parlements et les tri
bunaux pour la protection de leur 
existence parasitslre. 

s Le tempe n est plus éloigné où 
retentira à traveva le monde entier 
la cri de vengeance contre lea cou
pables de ce terrible drsme mondisl. 
Et nous ferons le nécessaire pour que 
ce cri de vengeance reçoive une 
réponse. 

s L'expulsion totale des Juifs de 
l'Europe n e s t paa une queetlon de j # t à f . ire reatltuer à liEtat les bien» 

1 acqula. ch . ine . 
i entre d . n . s e . intention» dei D'autre part, le congrès amérlca 

lois e t le» inst i tut ion. , ratifié un projet de loi 
mouvement désire que duq 

collabore à la so- ! d'une grève sera pu 
lution de ces probiemss.il lutte pour . . , 
une souveraineté vérlUbl» et par- . Les grèves en Angleterre 
feite de la nation, pour une un ion | Le < Daily Telegraph > annonce 
et une collaboration loyale» de que l'Angleterre a eu , durant l'an-
l'Amérlque, ainsi que pour l'exécu-. née psasée. bien plus de Journée» de 

» Le Juif International ejst le cl- tlon d accord» s t d'engagements i chômage par aulte de grévea, que 
ment qui maintient la coalition internationaux. dsns aucune autre dea quatre an-

• ennemie. Msls 11 n'est pas Invincible. I Quelquea heurea plus tard, après: née précédentes. D'après une corn-
. . . „ „ . -w— .A - J I . . . . . . P o u r er q u l concerne le nombre des l a _,.,„ d u pouvoir, le général Raw- munication du ministère du tra-

. ° " _ ° " _ . L " ! ™ _ C . . " i . . ^ , r " . C ^ ^ 0 ' ' 5 * ^ 5 * î î * q uA r * . p r *T. n . , * n t 1* 1°"." i «on publia un meaaage per*>nnel de-ival l . U y a eu en 1943. 1.530 m u 
ant notamment : j lion» d'heures de chdmsge. affectant 

et trois par la D.CJS- aa-
nn -par -*ea 

U D.trTa. s a . 
dea école», des malsons et des monu-;dessus de La «pexzla. Aa ropra d'an 

ministre"de"l'agrlcui. [m" ,t" ? S»1"0» trop demandrr qu'au raid aérien contre nna Iles en aser 
ture Amadeo Videla qui était ren. « « « des sttaquea aérienne» contr»;Egée. un ai Ion Incendié par U Ii.CA. 
tré à Buenoa-Aires à bord d'un avion | a 0 » objectifs on fasa, preuve de la s est abattu en mer. 
transportant aussi MM. Gulnasu et j 
Rothe. a aubl le même sort 

Les réactions ea Amérique 
Buenos-Alres. t Juin. — Les repré

sentants diplomatlquea accrédites 
Buenos-Alrea se sont réunis dsns la 
nuit d» vendredi à samedi au siège 
de rambaaaade du Chili pour exami
ner la nouvelle situation polîtiqu 
Argentine. Outre les ambassadeurs 
des Etats-Unis et du Chili, i 

représentante du Brésil, du: 

bombardier» visent mieux lee ob)ec- dessus de r s a t e m n » , 
tifs terrestres et évitent d'atteindre.chasseurs et un par 

Le 9 mai 1940, nous n'avions plus 
de gouvernement 

par suite dun désaccord Reynaud-Gamelin! 
Pérou, du Paraguay, du Vénêruéls; 
et du Mexique. Les Journaux disant, 

muide savoir qu'aprée avoir délibéré pen-
• n» les dant plualeura heurea les diplomates 

ont convenu d'accord.'r politique-l 
mnet leurs rapports sur le mouve-

LES RÉVÉLATIONS DE M. FROSSARD, 
ANCIEN MINISTRE 

(Ph. Grmphoprcaw. j 
Dant un « efomman^o ». pris de Berlin, des pruonnicry rangés devant 
le camp qu'il» ont quitté, attendent l'instant OM une simple signature 

va les transformer en travailleurs libres. 

Discipline ! 

morale, mais une question da sûreté 
1 de l'Etat. 
| » 'Jeton, un regard dans le csmp „ , . , _ » „ , „ ,, 
de noa ennemis : partout des Juifs i M l , f ' J n t ^ 5 T_ 
. t encore dea Juifs. Des inspirateur. , e « r g c n t 

Juifs autour de Roosevelt et de Chur. 
;ehlll. des agitateurs Juifs dans toute: 
la presse anglo-amèrleano-soviétlque. | 
des Juifs s u Kremlin, véritables dépo
sitaires du bolchevtsme. 

Cette proc.smation constate que m e «jurce. on apprend que le Con- nient révolutionnaire 
le mouvement agit dans l'intérêt du -r», » adopté un projet de lot pré- D'autre part, le cotieell des mlnls 
pay, et qu'il vise à épurer l'admi- T o y M 1 t l'arrestation de Lewis, au très uruguayen s'est réuni afin d étu 

istration. à unir tou» Je» Argentine C M o u t l n e a entendrait paa avec dler^la^situation en Argentine 
gouvernement, la semaine pro-

p*"up;» françaU ^ar le président avons méconnu, cette vente elémen- dément de la" production de guerre, 
Laval était attendu, depuis plusieurs taire durant vingt ans que le régi- U n'est pss en e u t de rivaliser avec 

un covtneisssit delà par M. de, ministère marne de la guerre. 
Stonsie, ancted ministre, ( incident | .entourage < immédiat » du 
i raimenteJUarant qui es produisit i tre 
au ConSï t fdes ministre» le e mai I c'est dans ce climat qus Reynaud, 

On déclare dans les milieux tou- ! l**° . mtt" on " «n sotatt pas encore \, matin du B mal. dana un dea 
chant de prés I* ministère de» affal- : ''extraordinaire gravité. Celle-ci ne ; grands salons du Quai d'Orsay, ras-
re« étrancères que 1» chsrrrement; no>" apparaît ou au;ourd nui. à la \ sembla ae» trente-cinq oallabora-

_ - t - . de gouvernement en Argentin» n'af- ""te des révélations suivantes que , teur». Convocation Inopinée. DhaaL. 
~ . *~TT" ^ T L T fecte pas lea relation» entre lea deux ' " n t de faire M. rrossard, ancien t Ud«. i „ »ous-secrét«lrea d-sttat n e 

•TTsax . "- ' n^Kmx*bX' p»vs et que le gouvernement uru- ministre lu, aussi :, participaient P « aux déiiberatlone 
guayen reconnaîtrait éventuellement « Loraque. le 10 mal 1»*0. à l s u - gouvernementaiea. Pourquoi cette d é . 
le nouveau régime en Argentine par be, le» armées allemande» franchi- rogation aux usagée, sinon à la régie. 
les voie» diplomatlquea reçu.1ère». rent les frontières de la Belgique et : On fut tout de suit» flxe. Beynaue) 

de» Paya-Be», menaçant le» nôtre» i avait, devant lui. un paquet lmpras. 
que la percée de Sedan allait ouvrir aïonnant da feuille» dactylogra» 
trois Jours plus tard, le gouverne- : poissa : U an commença autaltdt le. 
ment français n existait plue. : lecture, qui dure près de deux a e a -

. Démissionnaires depuis la veille r«»- C'était un réquisitoire eévère a* 
étaient plus chargés minutieux, terrible par l'aorumul»-

que d expédier , le» sffstre» couran- "on de» petit» lait», contre la g e a e . 
l e .W j u i n p o u r le a e r o n r l a i r p 

LES VACANCES 
le ' 1 2 j u i n p o u r 

l ' e n s e i g n e m e n t p r i m a i r e , les m.mure» 

temaines. Au lendemain da la ren- me démocratique, devenu une cari-
A l'heure du chaoa international | environ 4*6 000 ouvrière. Cea grèves 

contre du chef du gouvernement cature de lui-même, a sombré dans a u bluff 
avec la FUhrer, une information ïanarchie, les scandales et la L'Europe de demain 
o/ / icieu*e l avait annoncé. Il est défaite. L . r>r Goebbels. traçant ensuite un 
vraisemblable que des négociations Mais aujourd'hui. la discipline parallèle entre le commandement 
diplomatiques importantes ont acqUt,Tt une importance encore »"«msnd des deux guerres mondia-
retardé son émission. , u . grande, Cest en montrant que ]"• eonjtate que la puissante struc-

M. Pierr, LavaL lorsqu'il accepta, noU3 , o m m „ M p a b ! n de nous „ £ ! T.T.il m ^ . n u n . n t 
la responsabilité du pouvoir, ne se>,oumettre dais tou, les domaines. I B 

faisait pas dûlusions sur les diffi-<et , , d l A r aue cela vulsse nous 

eûtes da sa tâche ; reconnaissons paraître, que nous apporterons la 
pourtant que les événements ne preuve de notre volonté de relevé- erde"nos"efforts'communs 
Vont pas épargné et qu'a chaque ment t t i e n o / r - aptitude a colla-' • Après la victoire, notre continent 
pas des circonstances nouvelles sont }jOTeT efficacement a la construc- s'érigera en une puissante commu-
venue, compliquer son action. tion de VEurope nouvelle. 

Depuis novembre dernier, c'est Ne n0U3 berçons pas d'illusions : 
sans flotte, sant armée, sans empire nout ne l0mmes plus un élément 
tt sans or. qu'il doit assurer les des- „sentiel du continent. l'Europe se 
nnées immédiates et lo inta ine , du , e r 0 avec nmii ou K n s nou, S e u i e , 
pays. C'est donc grâce surtout a la /açon dont nous reparerons nos tuera une proie facile pour 1 anarchie 
son prestige personnel qu'il peut ru ine , tt dont nous nous organise- et psrtsnt po«r le bolchevlsme. 
«MténUeT les lourdes conséquences r 0 I 1 J intérieurement est susceptible, , Aucun Européen digne de ce 
aie notre défaite et rendre a la $e prouver à nos adversaires comme nom ne peut, certes, vouloir un» telle 
France une place honorable dans a nos auu, d'hier que nous ne som- situation. Aujourd'hui, plus que Je. 
i f u r o p » de demain, mes pa, absolument déchus et quel m*'lM- ua» chance historique inouïe 

Mais le sort d'un pays ne peut l i n t i r i t commun recommande de *° Présente s u peuple allemand. Le 
dépendre dun seul homme. Si nou, accorder unt t dassocié,. ? ' ? " " £ " " " . " " u ^ ' v T v o n . 8 

prande que • • « « * , • t " . » ' . " On conçoit, dé, lors. que la disci- ^ " ^ ^ p e r d u ^ p s ^ Z . ÏÏS 
dont M. Laval bénéficie auprès des<pl(ne t ,impose à tous et à tous. m o n d i s l e ps>ce qu'une grande per-
dirtoednti de TXxe. il est facilement , g , degré» ». Elle possède aujour- ' sonnante dirigeante nous manquait, 
coriceueol» que le représentant de jj-^ui. en même temps qu'une valeur Nous gagnerona celle-ci pare» qu» 
la France n e saurait obtenir aucun pratique une valeur morale et psv- cette personnalité eat présente. Nous 
allégement à nos maux, aucune pro- .ffoiogiffae dont dépend l'avenir sommes imbattables à moins que 
messe pour l'avenir. ,i le peuple lui- m t m e i e la France. ".""• -r~ttebVnt!.0ntionn0meuTtr7ér'.' 
marne se désintéresse de ses efforts M t l * d * c * ' t « Intention meurtrière. 
ef ne fait rien pour le soutenir. On Et c'est Pourquoi nous compre- le peuple allemand est éloigne plus 

Il n'est capable que d« faire f { d > ] 4 corruption à l'Intérieur j ont touché notamment les réglons 
Vichy. S Jut 

établli 
rommeneeron 

extraord.naire 

l'armée s'est chargée de sauver la minières, mala l'Industrie mécanique, l'enseignement 
grandeur nationale et matérielle de et le» constructions navsies < 
notre pays. L'Argentine est gagnée: été durement éprouvées. 

Les vsesnees dans Q a M u n m o œ e n t ou ae décidait le I E t Reynaud conclut qu'U n'accep. 
5 T " S l . s s î ' l T t S T a a a t \—* •»" P»*». " n ' " t " M d o u U pss i M r » l t P " "• demeurer à 1» t e t . d u 
« t t ê ï à S f a T l . ' » E T encore possnbl. d'en révéler t o u . S U 1*91*,*»** n ta la . 
r le» «utrts ordre» de l'en- détalla... Je l'ai vécue minute pari 1 *"" s eon poat». 

et a t -

L Europe preaque tout entière. 
11. eat à notre »ervlce. Un Jour. 

1 Jouira des fruits de notre lutte 

nsuté continentsle, composée de peu
ples libres se consacrant à une gran. 
de cauae commune. Ce n'est qu'à 
cette condition que l'Europe pourra 
survivre. Dana le cas contraire, elle 
sombrera dana le néant et constl-

repoussees au nord-ouest de Krymskaia 

minute, dans une attente anxleuee,: *N>«. l l ' • r m * « o n dosaler. 
à 1 un dea poètes lea plu» charge» d» tendit. 
responsabilités. U n l o u r d silence planait. 

< Le cabinet Reynaud a était for-: A Peine Ivasnoureux. minU«re dea 
mé le 33 mars, non sans difficultés, «nsncea. neturs apontanée. laiaea.t . 
Il ae composait d» trente-cinq ml- : u échapper ces qu.lquee m o u : 
nUtres et sous-secrétaire» d Etat. On I 8 l t o u t °e l s eat exact, u faut rasa. 
se rappelle peut-être que le Jour de P'»eer OameUn I 

Tansysr. « Juin. — On sait qurjea présentation faillit être celui de. Toa* l e» regards étalent flxéa sor 
Puobeu, ax-minUtre francs» de | aa chute. Durement eeoouè à la iDs ' sd ier aaals. précisément, à ofM 

intérieur qui. 11 y a quelque temps. Chambre, 11 n'obtint qu'une majo- ' de Reynaud. Mais Daladlar ne boit-
rallié à Olraud.a été placé eou» rite dérisoire — d u n e voix! A l'ia. j l ea i t pa». Impénétrable, muet. e o m . 

s aurveillanee de la police pul» tra- »ue de la séance, Reynaud noua' " e Indifférent à ce qui ae 

M. PUCHEU 
est mis en jugement 

à Alger 

de ta Wehrmaeht suit : 

OLARTIE* CÛSLRAL DU F U H R E F , 6 JUIN. — Le haut commandement i d u i t <**vant Un tribunal. D est «e - ; réunit pour nou» demander «Il <ie 
cuaé d «voir, en tant que minutre rait rester ou non. Tout dépendait 
de l'intérieur aoua lea ordre» de oe» radicaux at da leur chef. Or. 
ramlraJ Darîan, fait condamner à Daladier n'arait donné à aon auccea-
mort de» terroriate* franc»ta. On §eur qu'un» collaboration réticent* 
auppoee que o» procéa a été ouvert !e t maugréante. Il lui eût auffl de 
à i inattention de» ootnmuntatee re-1 dire un mot pour provoquer la re-

ltberté en Afrique du nord : traita» immédsate de o» cabinet con . 

Alo-'» Chautempe vice-préelnant d u 

imniumque 
Bar le front de l'Eac, hormis une «ctlvlté d» roanbat plue vlv» dan-, le j 

avecteur de la tête de pont du Kouban, 1» calme s r«cné pendant la Journée. 
Au nord-oue»t de Krynukala, de» troupe» germa no-roumain»» ont i 

repeuftfté pluileuri attaque» ennemie*. 
La nuit de samedi, une puissant» formatlnn d avion» d» eombat aile- i 

mindi dn typ» lourd a attaqué d» m ouvesu de» usine» d'armement! dana ! 
d. de 

la ville de Gorki, aur le eours moyen d» la Volga. 
De vaste» Incendie» ont été provoqués dam lea initatutlonp loduetrlellei 

•t dea entrepôt» de carburant». Deux de noa avlena ne sont paa rentre» 
à leur base. 

UN GÉNÉRAL DE TCH0UNG-KING 
rallie le gouvernement national chinois 

avec 20.000 hommes 

et dont le parti a été reconnu légal. | testé, contre lequel la plupart de aes 
_ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ ^ _ ^ _ _ _ _ _ _ | amla avalent voté. Ce mot qui était 

M. Roosevelt est satisfait j ~ r * " '*"•••ll »•,'• d',t p-»• **»-
! naud resta donc. Mata entre lea deux 

d e l a r é p o n s e d e S t a l i n e ' nommes, le» rapporta, déjà mauvala. 
Oenéve 8 juin — D après une »* ^ d i r e n t de plus en plus. Tous les 

information de Washington, le pré-1 séparait : leur nature profonde, leur 
•UJent Rooeevelt a déclaré qu'il était I manière d'être, leur, habitude, d'ea-
trêa aattafàlt d . la réponse de S t « . ; P m ' l e u r «"»~P»0«> <»e lexerdoe du 
Une. qui lui a été rem.se par M . | Pouvoir »t de la conduit» de la 
Dsvles. notamment en ce q<*i con- «uerre. Reynaud décidait vite, avec 
osrn. , 1 e futur ordre politique e t ! u n « esaur .no . ou U entrait une part 
économique » de l'Europe. d * " f é r e t * DeJad*,* lentement, .pré» 

— hésltstion» qui ne l'sbandon 
Toklo. 6 Juin. — L'agence Domél collaborer au sauvetage de la Ctilne 

—L«. ~ . . » . . /IM/MI > ' w i n m i la détermination mûrement que Jamala. L'ennemi n'a qu'à pour- ; mande du front de Ohantung quel De même source, e n apprend 
'_ . . . . . - . . , .... . . . - . ^.. t «ulvr. cett» l u t t . de nerf» an rn-jl. i i ^ » _ u . ^ i > i v . . « » T>.„t,«ri» astnaral T été 

chsasté d'un peste pss le gouverne- ; m TlTTMporte que nous montons , %»%. ^ ^ ^ ^ T è T i ! ^ T - T U pérf ld , ." .» la 
par notre attitude qu, l'activité du | d t orlser désormais toutes les résis- m é c h M o e t . p , „ o n n e ne lui tara la 

• obtient\tanee* de nature à compromettre p l a l 8 l r ^ , ^ r p l U r , -ekat gouvernement devra faire 
r approbation et l'encouragement de le succét d» sa politique, qui appel à ses armée e t daaa ce domaine 
Vélite lucide du pape. I « trouve ses racines dans les néces- j noa soldat» lui répondront d» la façon 

Nous voulons donc insister sur la »"«» permanentes de notre pays, qu'il convient. » 
mmrtiM du message dans laauelle <*<"" '•» réalités géographiques et\ Le ministre a terminé en disant : 
MLeJa a w X » « 1 ImpZieuse * * « '«• '<*» naturelles de l'ivolu-] « " « » »'«^>'™ pointe à I'horleon 
M Lavai a a w a / s i i ™ » w i e i i « _ _ , _ ; » . . de oe combst. Ko, ennemis font s»m-
• t* éfj* dieotpUn,. _ \ m m é m ***"-J b l . n t de n . p u le croire, ma l . aoj 
l Xs» 

1s lieutanant-generai Yuraf Teuhang i 
• est rangs du coté de Nankin avec 
M 000 n o m m e , d . Tcnryu^-Kta» qui i ^ r n s ^ i o n ^ n T r i o i r . 
«vêlent tenté da créer une nouvelle I 
aone d opération, dan» la sud de I 
Cnantung. 

En cjpmpsérnie de Tung se trou-

U s pertes de TcBoaBf-Kiag 

Nankin, Juin. 

DES ENGINS ANGLAIS 
OU RUSSES 

CAUSENT DES INCENDIES 
EN SUÈDE 

| dea 
, naient Jamais tout à fait. Heynsuo 
eût volontiers gouverné sur la place 
publique. Daladier était défiant et 

| secret. Reynaud reprochait à Dala
dier ea qu'il n'avait paa fait, Dala
dlar redoutait d'instinct e s que Rey
naud allait faire. Leura eocusatlona 
réciproque, couvaient sous le man
teau, parfois fort graves : et. aur 

Stockholm, 6 Juin. — Da nrmbreux 
ballon, anerlala ou russes, auxquels 
étalent attachés dea bombes lnoen-

bureau de j disares ainsi que dea flacon, conte- , 
valent "le général-major Sun Menât ; presse du corps expéditionnaire nlp- | nant u n liquide pyrogène, aa sont I l'ordre du président du Conseil, une 
e t d'sutres officier» d état-major. pon e n Chine a puo'lé un continu- : abattus en Suéde méridionale, eau- | Information , contre X s fut même 

Le général Yung a déclaré que mqué annonçai t qu'en avril. 11.500 «snt plusieurs Incendiée. Lee eutort. ouverte, qui visait des Indiscrétions 
TWvminaOClral n ayant pu réaliser ; aoidata de Tohouna-JOsig ont et» U s suédoises ont ouvert un* e n - , que aasynsud soupçonnas, «voir été 

» " " » • * * " l| MM • • ) ! • mm*mt> marnas» rue Sua i naeaexiàan., — daim 

M.Lérsr 
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